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Quels raisins portons-nous ? 
 

Homélie pour la Célébration de la Parole – Juslenville 

27ème Dimanche du temps ordinaire, année A 
le 4 octobre 2014 

 

Jésus enseigne dans le temple quand les chefs des prêtres et 
les pharisiens viennent l’interpeller : Par quelle autorité fais-
tu cela ? ou, autrement dit, pourquoi viens-tu enseigner dans 
"notre" temple une autre doctrine que la nôtre ? 

Que pensez-vous de ceci ?, leur demande alors Jésus et il 
développe la parabole qui vient d’être lue. 

Une clé de lecture se trouve chez Isaïe : le maître de la vigne, 
c’est Dieu ; la vigne, c’est le peuple d’Israël et les plants qui 
doivent produire du fruit, les hommes de ce peuple. 

Jésus actualise les paroles d’Isaïe et à la question de Jésus : les 
chefs des prêtres et les pharisiens concluent d’eux-mêmes qu’à 
l’évidence, dans ces conditions, la vigne sera donnée en 
fermage à d’autres vignerons qui en remettront le produit en 
temps voulu. 

En actualisant ce texte et en se l’appliquant à lui-même, Jésus 
rappelle qu’avec beaucoup de patience et d’amour, Dieu, 
Maître de la vigne, n’a cessé d’envoyer de nombreux 
serviteurs : les prophètes. Ils ont été tués (le dernier que les 
pharisiens et chefs des prêtres ont laissé mettre à mort, c’est 
Jean le Baptiste). En outre, Jésus annonce que c’est lui-même, 
qui est le propre Fils du maître de la vigne, lui qui ne sera pas 
reçu et qui sera aussi mis à mort ! 
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La vigne vous sera enlevée pour être donnée à un peuple qui lui 
fera produire son fruit. 

Ce n’est pas que la vigne ne produit pas de fruit, mais que, 
d’une part, elle ne produit pas les fruits escomptés (des raisins 
sont mauvais), et que, d’autre part, le produit de la vigne est 
confisqué par les vignerons malhonnêtes ! À ceux -là, on 
retirera le fermage ! 

Ceux-là, ce sont les chefs des prêtres et les pharisiens : ils se 
reconnaissent bien, eux, les spécialistes des Écritures. 

Le discours de Jésus ne s’adresse pas qu’à ceux-là, ni qu’à ceux 
qui exercent une quelconque mission dans l’Église 
d‘aujourd’hui, mais bien au -delà, à tout baptisé, à moi et à 
vous! 

Que pouvais-je faire de plus pour ma vigne ? Un coteau 
plantureux, une terre retournée, nettoyée, des plants de 
qualité... Malgré cela, elle donne de mauvais raisins. 

Qu’est-ce que le Seigneur pouvait faire de plus pour sa vigne, 
pour son peuple ? Il lui a tout donné pour produire de bons 
fruits : son amour, sa patience, ses serviteurs, son Fils… Il lui a 
tout donné, même la possibilité de produire de mauvais 
fruits ! Il aurait voulu que sa vigne se développe en ses murs, 
c’est-à-dire dans le projet d’amour et de bonheur que Dieu 
réserve à son peuple. Mais le peuple n’en veut pas, alors le 
Seigneur fait symboliquement tomber "les murs" pour signifier 
la totale liberté qu’il accorde aux membres de son peuple. 
Mais vous savez bien que dans le 1er Testament, Dieu est 
souvent reconnu comme le responsable du malheur des 
hommes. Or Dieu ne punit pas, mais les actes posés par les 
hommes ont des conséquences "logiques" parfois 
désastreuses ! 
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Mais du peuple de Dieu, nous en sommes ! Quelle 
responsabilité nous avons en tant que baptisé, petite grappe 
de raisins dans la multitude de la vigne du Maître ! Quel goût 
ont nos raisins : celui de l’iniquité ou celui du droit ? Celui des 
cris de détresse ou celui de la justice ? 

C’est ensemble que produisons le produit de la vigne. Et que 
devient-il : confisqué à mon ou à notre profit ou remis au 
Maître ? En voulant servir Dieu, je sers qui vraiment ? Lui ou 
moi ? 

Suis-je vraiment ajusté à la volonté du Père ? Difficile, mais on 
peut demander de l’aide : Fais-nous vivre et invoquer ton 
nom, dit le psalmiste, fais-nous revenir à toi. 

Aide-moi à revenir à toi, c’est la prière que je peux adresser au 
Père, à l’invitation de st Paul : en toute circonstance, dans 
l’action de grâce, priez pour faire connaître à Dieu vos 
demandes. Et la paix de Dieu, qui dépasse tout ce qu’on peut 
imaginer, gardera votre cœur et votre intelligence dans le 
Christ Jésus. 

Garder notre cœur et notre intelligence dans le Christ, c’est 
vivre de la Vie de Jésus : amour, service, obéissance au Père, 
rien que par amour Lui ! 

Garde notre cœur et notre intelligence dans le Christ Jésus, 
Père, et que ta Paix soit avec nous. 

Amen. 

 

Jacques Delcour 


